
Constitué d’un noyau de militants et
cadres de section communales qui se
disent déçus ou marginalisés par la direc-
tion locale du RND auxquels sont venus
s’agglomérer des transfuges de formations
politiques, adeptes, raillera le député Tayeb
Mokadem «de vagabondage politique»,
des tard-venus à la maison RND, ces der-
niers n’ont  pas cessé  de renforcer leurs
positions, engageant un bras de fer contre
l’actuel secrétaire du bureau de wilaya  et
de son groupe pour le contrôle de l’appareil
du parti au niveau local. 

Une guerre d’influence qui s’est traduite
par des tiraillements, étalés au grand jour
sur les pages des journaux et durant même
des réunions organiques émaillées d’inci-

dents. On parle même de pugilat. Des faits
reconnus par Tayeb Mokadem. La crise qui
s’est accentuée au fil des jours et qui a failli
conduire à l’implosion du parti a coïncidé
avec le déballonnage d’Ahmed Ouyahia de
la tête du parti, suite à un mouvement de
redressement mené par un groupe de
cadres et de militants. Le retour en grâce
de ce dernier, et son intronisation comme

secrétaire général  par intérim du RND
même s’il a permis à Tayeb Mokadem
d’être conforté dans son poste de secrétai-
re de wilaya, suite à sa démission annon-
cée, lors de la réunion du 21 février 2014,
tenue au niveau de la résidence le Jardin
secret de Tizi-Ouzou n’a pas atténué les
divergences. Dans leurs laïus, prononcés
lors de la séance inaugurale du conseil de
wilaya d’hier, le député Tayeb Mokadem
comme Seddik Chihab ont souhaité l’apai-
sementet  la fin des tiraillements. «J’espère
de tout cœur qu’à partir de cette réunion
élective d’aujourd’hui (hier samedi, ndlr), le
bureau de wilaya RND de Tizi-Ouzou

retrouvera toute sa sérénité voulue (…) et
que plus jamais, les troubles et agitations
passés ne viendront perturber la quiétude
des militants et militantes de notre wilaya»,
dixit le député et secrétaire du bureau de
wilaya. 

Reste à savoir si l’échec de la tentative
de conciliation entre les deux pôles opérée,
selon des indiscrétions, par Seddik Chihab,
avant l’entame de la réunion d’hier, ne pré-
lude pas à de chaudes empoignades qui
vont entacher les élections lors du renou-
vellement des mandats du conseil de
wilaya.  

S. A. M.
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Renouvellement des membres du Conseil
de wilaya sur fond de divergences

L’occasion a été saisie pour
traiter le dossier des locaux
commerciaux censés être attri-
bués aux jeunes mais qui sont
restés loin de susciter l’engoue-
ment attendu, et ce, pour divers
arguments liées pour l’essentiel
à leur implantation peu propice
et leur exiguïté.  En effet, à
Tiaret, de nombreux locaux
commerciaux sont inexploités
depuis leur attribution  il y a des
années. Certains se sont trans-
formés en des lieux de dérives
alors que d’autres ont subi des
dégradations, faute de gardien-
nage. 

Selon un communiqué de la
cellule de communication, la
commune de Tiaret a procédé à
la distribution de 525 locaux
professionnels au profit des
jeunes sur les 987 existants. A
ce titre, le wali de la wilaya a
pris des mesures de reprendre
– après un ultimatum réglemen-
taire – tous les espaces non
exploités par leurs bénéficiaires
en vue de les réaffecter à
d’autres qui ont en plus besoin
pour leurs activités. Dans le
même ordre d’idées, le marché

de fruits et légumes de la cité
«Belle Vue» plus connue sous
l’appellation de «Volani»   dans
la partie sud de la ville, a été
l’autre point figurant au menu
de cette rencontre. A ce sujet
précisément, l’on saura que les
marchands qui y sont établis
devraient bénéficier de locaux
appropriés pour exercer leurs
activités dans de meilleures
conditions et selon la réglemen-
tation.  Cette délocalisation
devrait permettre la récupéra-
tion du site en vue de relancer

le projet de double voie devant
traverser ledit marché. En ce
sens, le directeur des
Domaines et celui du commer-
ce ont été chargés d’élaborer la
liste nominative des commer-
çants en situation irrégulière.

S’agissant des constructions
illicites qui pullulent de manière
effrénée à travers les quatre
coins de la ville, des instruc-
tions fermes ont été données
au P/APC de Tiaret à l’effet
d’arrêter un planning de démo-
lition. 

Aussi pour faciliter l’opéra-
tion, une commission compo-
sée d’architectes et d’urba-
nistes assermentés devrait pro-
céder prochainement à l’identi-
fication des habitations concer-

nées avec l’établissement de
procès-verbaux à l’encontre
des contrevenants.  Les entre-
preneurs détenteurs de projets
ont été rappelés à l’ordre pour
prendre en charge l’évacuation
vers les zones désignées à cet
effet des déblais et des restes
de gravats encombrant parfois
les espaces des cités.

Il convient de souligner que
les tournées qu’effectue depuis
quelques jours le premier res-
ponsable de la wilaya à travers
les quartiers du chef-lieu ne
cessent de révéler des
carences à imputer à la non-
chalance des uns et au laxisme
des autres mais aussi à l’ab-
sence de civisme du citoyen…

Mourad Benameur 

HABITAT PRÉCAIRE, EXTENSIONS ILLICITES,
ERRANCE D’ANIMAUX EN TISSU URBAIN…

Des décisions bientôt annoncées à Tiaret
L’habitat précaire, les extensions illicites ainsi que

l’élevage et l’errance des animaux en plein tissu urbain
ont été les principaux points examinés lors d’une ren-
contre consacrée récemment au fonctionnement des
services de la commune. 

L’ex-wali de Blida, Mohamed
Bouricha, n’est plus. Il est décédé et
a été enterré hier à Tlemcen à l’âge
de 77 ans. C’est à Blida qu’il fut dési-
gné comme wali en 1999 pour se reti-
rer en 2005 après un scandale de sur-
facturation qui l’a entaché.

Depuis, il fut mêlé dans des affaires de
justice pour lesquelles plusieurs hommes
d’affaires ont été accusés, notamment dans
des dossiers de foncier et de passations illi-
cites de marchés.

Placé sous contrôle judiciaire en juin
2006 par la Cour suprême suite à une
enquête menée par le groupement de gen-
darmerie de Blida, Mohamed Bouricha était
astreint à faire régulièrement le déplace-
ment Tlemcen-Alger pour émarger au
niveau de la Cour suprême, laquelle s’ap-

prêtait à désigner le tribunal qui devait juger
cette affaire, appelée, par la force des
choses, affaire Bouricha.

Pour rappel, c’est l’ex-maire de Blida, Ali
Mellak, décédé en 2010, qui a été derrière
l’éclatement, en 2005, du scandale, celui de
la surfacturation d’effets vestimentaires
d’une valeur de plusieurs milliards de cen-
times et destinés aux enfants démunis.

En effet, celui-ci avait refusé de signer
ces factures car il avait jugé qu’elles étaient
lourdement  gonflées. Et c’est à partir de ce
refus qu’une enquête fut ouverte. 

Les conclusions de celles-ci furent dépo-
sées d’abord à la Cour de Blida pour être
transférées ensuite à la Cour suprême en
raison du privilège de juridiction dont jouis-
sait Mohamed Bouricha, en tant qu’ex-wali.
A la cour de Blida, ce dernier fut plusieurs
fois auditionné en tant que témoin par le

procureur général qui l’interrogeait sur des
chefs d’inculpation comme ceux de la
concession de terrains à Meftah et à
Bouinan,  d’une autre affaire également de
foncier à Khazrouna concédée à un promo-
teur et un autre à La Chiffa destiné pour la
construction d’un show-room pour un
concessionnaire de voitures…

Lors de son audition à la Cour suprême,
l’ex-premier responsable de l’exécutif de
Blida aurait fait état d’un complot monté de
toutes pièces contre sa personne, lui qui a
toujours dit qu’il était victime de représailles
de la part de ceux qui ont voulu «dévorer»
la wilaya.

Maintenant que Bouricha n’est plus de
ce monde, l’affaire dont le nom en a été
associée demeurera certainement à jamais
énigmatique.

M. B.

IL A ÉTÉ WALI DE BLIDA DE 1999 À 2005

Mohamed Bouricha n’est plus

En présence du porte-parole du parti, Seddik Chihab, le RND a procé-
dé, dans la journée d’hier, au renouvellement des membres du conseil de
wilaya, sur fond de clivages et d’une crise organique opposant l’actuel
secrétaire du bureau de wilaya et son groupe et des militants à leur tête,
des membres du conseil national, notamment la députée, Ourida Larfi. 

EL KHEIR BILA
HOUDOUD, UNE

PRÉSENCE ACTIVE

Des médecins
spécialistes 

bénévoles au plus
près des malades 

à Mostaganem
Aller à la rencontre de l’autre, se

faire proche de lui, prendre le temps de
l’écouter et rompre sa solitude, tel est
le cœur de l’engagement porté par les
bénévoles de l’association El Kheir Bila
Houdoud dans la wilaya de
Mostaganem.

Ce qui n’était pas ordinaire ce
samedi 23 janvier, c’est l’action médi-
cale gratuite qui allait se dérouler dans
les communes de Béni-Yahi, Fornaka
et El-Haciane avec une opération de
consultation et de dépistage gratuits
réalisés par des spécialistes en gyné-
cologie obstétrique, pédiatrie, chirurgie
infantile, chirurgie générale, gastro-
entérologie, diabétologie, médecine
interne et maladies du cœur et ORL. 

Dès les premières heures de la
matinée, des dizaines et des dizaines
de personnes sont sorties de leurs
logis ou masures : enfants, femmes,
hommes et vieillards, malades ou en
bonne santé, tous voulaient se faire
ausculter par des spécialistes venus à
leur encontre. Grâce à un généreux
donateur, un échographe portable ECG
a été mis à la disposition des malades
ou de ceux qui ne souffrent d’aucun
mal, l’essentiel était de passer une visi-
te médicale. Des dépliants ont été
aussi distribués aux femmes sur l’inté-
rêt d’un dépistage précoce des cancers
du sein et du col de l’utérus.  El Kheir
Bila Houdoud était ici pour apporter du
réconfort aux malades, les gens le
disent, l’association peut même être un
élément de guérison, par son sourire et
la manière d’entourer les malades et
des plus démunis, de favoriser leur
bien-être et élever leur moral.

En marge de cette action, 200
couettes et 35 survêtements en coton
ont été offerts aux pauvres et aux
enfants orphelins.

A. B.

Trois individus arrêtés 
pour cambriolage à Takhmaret

Agissant sur la base d’une  plainte déposée par un commerçant victime d’un cambriolage,
les services de police de Takhmaret dans la wilaya de Tiaret, ont réussi en fin de semaine à
mettre la main sur trois individus, tous des jeunes, âgés entre 19 et 21 ans et originaires de la
même localité.

Les enquêteurs sont parvenus à confirmer l’implication de ces derniers grâce à une caméra
de surveillance installée à l’intérieur du local cambriolé. Les policiers ont même  réussi à récu-
pérer le butin dérobé, essentiellement du matériel informatique, audiovisuel et électronique
suite à une fouille menée dans les domiciles des mis en cause.

Présentés devant le procureur de la République près le tribunal de Frenda pour vol qualifié
et association de malfaiteurs, les trois auteurs ont été mis en détention préventive.

M. B.


